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Introduction

Malgré la sécularisation1 de nos sociétés contemporaines, le 
fond archaïque symbolique de l’être humain n’a pas disparu. 
Ces traces du sentiment religieux et de la dimension du sacré 
se retrouvent aujourd’hui camoufl ées dans nos pratiques quo-
tidiennes. 

Lionel Buse nous rappelle que la modernité occidentale est la 
métamorphose historique de Faust qui défi e le pouvoir du sacré. 
Tout avènement dans le monde moderne est investi d’une sacra-
lité négative, dans le sens où le profane et la matière deviennent 
des autorités par leur propre sacralisation. Et cette domination 
de la matière sur elle-même est la forme ultime du camoufl age 
du sacré dans le profane.

Le fantastique littéraire exprime également cette idée de la 
dissimulation de l’imaginaire dans l’histoire. L’historien des 
religions, Mircea Eliade, nous rappelle que « la nouveauté du 
monde moderne se traduit par une revalorisation au niveau pro-
fane des anciennes valeurs sacrées ». Malgré les apparences, nos 
sociétés reproduisent des comportements mythiques à travers la 
répétition de certains scénarios archaïques, par l’imitation des 
modèles (personnages littéraires, héros, guerriers, politiciens, 
sportifs, stars de cinéma, stars rock, etc.).

Par rapport au sentiment religieux dans la modernité, il s’agit 
plutôt d’une perte de puissance et non pas de sa disparition 
complète. L’érosion des symboles comme conséquence directe 

1 Sécularisation : laïcisation, désacralisation.
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Le sacré camoufl é8

de l’émergence de la pensée technique, réductionniste et binaire, 
constituerait le fondement de la crise moderne.

Comme le signale Pierre Bourdieu, dans nos sociétés pro-
fanes réside un capital symbolique qui détermine la position so-
ciale des individus et qui apporte la reconnaissance, le prestige 
ou l’inverse. 

La symbolique est l’un des ressorts cachés du pouvoir. Les 
symboles d’une nation sont une véritable clé du déchiffrement 
de son système politique et social. 

En France, deux symboles issus de la Révolution ont des ra-
cines plus anciennes : la République et Marianne. La République 
est habillée comme la déesse Minerve des Romains, symbole de 
la paix armée qui protège la cité et se trouve aujourd’hui dans 
tous les sceaux offi ciels. Marianne reprend l’image de la déesse 
semeuse, Cérès, et rappelle la France féconde et la Patrie. Deve-
nue la rivale laïque de Marie, elle est représentée aujourd’hui par 
des stars. 

Ernst Cassirer nous rappelle que l’homme ne vit pas dans un 
univers purement matériel, mais de sens et de valeurs qui orga-
nisent sa représentation symbolique de lui-même et du monde.

Une trame ininterrompue de sens et de valeurs nourrit la cor-
respondance entre l’homme et le monde et entre les hommes 
eux-mêmes. Elle commande aussi ses effi cacités. 

Le désengagement des pratiques symboliques, comme celles 
des rites de la République, démobilise l’élan collectif qui cherche 
alors d’autres voies d’expression, telles que le communautarisme, 
le phénomène de bandes, la tribalisation, le repli identitaire. 

Le moment où la croyance en l’autorité symbolique recon-
nue réussit à s’interrompre, ne peut se produire qu’à la faveur 
d’une crise. Et aujourd’hui, c’est bien la crise des mythes mo-
dernes, tels que le progrès ou la société de consommation, qui 
engendre le sentiment de désenchantement du monde de nos 
contemporains. 
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Introduction 9

La désacralisation de nos sociétés actuelles, le détournement 
de l’imaginaire et de la fonction symbolique ont coupé l’homme 
moderne de ses racines, de son identité et l’ont plongé dans un 
profond désarroi métaphysique par la perte du sens. La crise que 
nous traversons peut-elle être l’opportunité de revivre le sacré et 
de régénérer nos sociétés ? 

Ce livre s’adresse à un public de plus en plus large qui s’inter-
roge sur les causes profondes des mutations que nous sommes 
en train de vivre. 

Dans les trois premiers chapitres du livre, le lecteur trouvera 
les clés d’une nouvelle grille d’interprétation sociologique, an-
thropologique et philosophique du monde actuel. 

Dans la deuxième partie, de nombreux exemples illustrent les 
formes que le sacré camoufl é prend dans notre temps.
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Entre sacré et profane : 
mythe, rite et symbole

LE SACRÉ ET LE PROFANE

Etymologiquement, sacré s’oppose à profane. Sacré désigne 
ce qui est à la fois séparé et circonscrit, du latin sancire, délimiter, 
entourer, sanctifi er. Tandis que profane indique ce qui se trouve 
devant l’enceinte réservée du temple, du latin profanum, devant 
le temple.

Il y a donc deux domaines, l’un qui est réglé de manière 
transcendante, interdite, dangereuse et essentielle, le sacré, et un 
autre, où l’homme a loisir et liberté de penser et d’agir à sa guise, 
le profane. La vie est constituée de l’équilibre des deux.

D’une façon générale, le sacré se présente comme une puis-
sance et indique le sens de l’inviolable, ce qu’il faut respecter, 
ce qu’il ne faut pas transgresser. Il peut désigner trois choses : la 
religion, la morale et la sacralisation.

La notion centrale, dans le cadre de la religion, indique selon 
elle ce qui est propre à la réalité divine, supérieure à tout ce que 
les hommes peuvent faire ou être. 

Il peut aussi y avoir une signifi cation morale, pour exprimer 
le fait qu’il y a des valeurs inviolables dans l’existence. 

Et enfi n, « le sacré par extension désigne un travers psycho-
logique qui consiste à surévaluer certains événements, certaines 
personnes ou certaines signifi cations. La critique de la religion 
réduit toujours le sacré à la sacralisation, en faisant du divin le 
produit d’une projection humaine exaltant tel ou tel objet, ce 
qui est réducteur. Si la sacralisation, avec sa violence ou son 
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Entre sacré et profane : mythe, rite et symbole 11

aveuglement, est un fait indéniable, le sacré comme sens de l’in-
violable, ainsi que d’une dimension tout autre de l’existence, est 
au fondement de la structuration de l’humanité, puisque perdre 
tout sens du sacré équivaut à une déshumanisation complète. »2

A travers le profane, l’homme prend conscience de sa par-
ticularité et tend à conduire tout vers lui-même dans un élan 
anthropocentrique. 

A travers le sacré, l’homme prend conscience des valeurs qui 
ont une origine cosmique et universelle et qui le transcendent, 
apportant la dimension cosmocentrique et, pour les religions, 
théocentrique. 

Ainsi, sacré et profane interagissent comme un inspir – expir 
dans le vécu de l’homme et des sociétés. 

C’est au niveau de la médiation que se trouve le mystère du 
sacré : ce dernier, en tant que réalité transcendante, se manifeste 
et, en se manifestant, il se limite. Il communique de sa force, il 
revêt un être ou un objet de sacralité, ce qui permet à l’homme 
d’entrer en contact avec la réalité transcendante. 

Du point de vue anthropologique, on reconnaît le sacré à tra-
vers ses fonctions de médiation : les archétypes, les mythes, les 
symboles et les rites.

LA PUISSANCE SIGNIFIANTE DU MYTHE

Dans le cadre général des théories qui dominèrent la pen-
sée anthropologique du XIXe siècle, les mythes furent perçus 
comme la manifestation d’une pensée confuse, primitive, irra-
tionnelle, « embryonnaire » selon J. G. Frazer, ou pour E. B. Tylor, 
comme « le fruit de croyances résultant elles-mêmes d’une ana-
lyse confuse de la réalité ».

2 Dictionnaire de la philosophie, Bertrand Vergely, p. 210.
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« Quand les théoriciens de 
l’ethnologie commencèrent 
à se rendre eux-mêmes sur 
le terrain, dans le but non 
plus seulement de collecter 
les faits, mais de s’interroger 
précisément à leur endroit, 
les vues que nous venons de 
résumer parurent vite indé-
fendables. »3 En effet, ces 
gens avec lesquels on pou-
vait vivre, converser, raison-
ner, vivaient manifestement 
de plain-pied avec la réalité 
qui les entourait, et même si 
celle-ci différait sur certains 
points de la réalité occiden-
tale, il était évident qu’au-
cune insuffi sance intellec-
tuelle ne venait entraver l’ef-
fi cacité des rapports de ces 
hommes avec leur milieu. 

Ils ne confondaient pas 
les rêves avec la réalité, ni les 
choses avec les mots ; rien, 
dès lors, ne pouvait justi-
fi er l’hypothèse du recours 

inévitable à des récits fantasmagoriques pour soutenir les dé-
marches d’une pensée mal assurée et d’une perception confuse.

Pour Claude Lévi-Strauss, le caractère essentiel des mythes 
est de ne pas être produits par des mentalités individuelles, 

3 La tradition et les voies de la connaissance, Fernand Schwarz, p. 259.

Loin d’être un décor, les 
masques dogons représentent 
leur vision mythique du monde 
(photo Fernand Schwarz).
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Entre sacré et profane : mythe, rite et symbole 13

mais de s’imposer par le poids de la mémoire collective et que 
l’homme « a toujours pensé aussi bien ».

Marcel Griaule découvre chez les Dogons, en Afrique, un 
système particulièrement réfl échi et systématique de modes de 
pensée, fondé sur le mythe, l’analogie, les signes symboliques, 
les systèmes de correspondance, l’ésotérisme initiatique. Tout 
le jeu social n’est qu’une mise en œuvre des mythes ; Griaule 
conclura en disant que « l’ethnologue n’a rien à dire de plus sur 
la société dogon, que ce qu’en disent les Dogons eux-mêmes ».

Cette redécouverte de la puissance signifi ante du mythe et de 
sa valeur régénératrice ne se fait pas sans peine ; son « sérieux » 
n’est pas certain pour le grand ni pour le petit nombre encore 
aujourd’hui. 

Mais les mythes sont toujours présents sous des formes 
parfois inattendues, dans toutes les sociétés humaines, consti-
tuant, comme l’avait très bien compris le grand sociologue 
B. Malinovsky, leur épine dorsale. 

Dans leur correspondance, Sigmund Freud écrivait à Albert 
Einstein : « Peut-être que vous croyez que nos théories sont 
une forme de mythologie… Mais, toute science ne fait-elle pas 
appel fi nalement à une forme de mythologie comme celle-ci ? 
Ne peut-on pas en dire aujourd’hui de même de la physique ? » 

LE BESOIN DES MYTHES

Une amie du journaliste américain Bill Moyers, qui prépa-
rait un livre sur la Puissance du mythe avec le grand historien des 
mythes, Joseph Campbell, le questionna : en quoi avez-vous be-
soin de la mythologie ? 

« Elle ignorait bien évidemment que les vestiges de ces 
croyances méprisées sont incrustés dans notre système de pen-
sée comme des tessons dans un site archéologique. Comme 
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nous sommes des êtres organiques, ces « vieilles histoires » sont 
imprégnées d’énergie, une énergie évoquée par les rites »4.

Campbell illustrait cette explication en donnant l’exemple du 
statut de juge. Il n’est pas un simple fonctionnaire. Pour que 
son autorité dépasse la simple coercition, son pouvoir doit faire 
l’objet d’un rite qui l’introduit au cœur d’une mythologie, incar-
née dans ce cas par sa « robe », qui devient un symbole et non un 
simple habit. Lorsque le public se lève à l’entrée d’un juge dans 
une salle d’audience, ce n’est pas l’homme qu’il salue, mais la 
toge et le rôle qu’il s’apprête à jouer. 

4 Campbell J., Puissance du mythe, p. 10.

Sans repères, les jeunes créent leurs propres symboles avec leurs graffi ti 
(photo Pierre Poulain).
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Entre sacré et profane : mythe, rite et symbole 15

Lorsque Bill Moyers interroge J. Campbell sur ce qui arrive 
lorsqu’une société n’élabore plus de mythologie puissante et 
structurante, celui-ci lui répond : « Vous n’avez qu’à lire le jour-
nal et vous verrez qu’il parle des actions répréhensibles et vio-
lentes accomplies par les jeunes qui ignorent comment se com-
porter dans une société civilisée. En réalité, la société ne leur a 
pas apporté les rites qui leur permettraient de devenir membres 
de la communauté à part entière. » 

« Tous les enfants ont besoin d’une seconde naissance. Il 
leur faut apprendre à se comporter de façon rationnelle dans le 
monde actuel, en abandonnant leur enfance derrière eux (…). 
Où les gosses prennent-ils leurs mythes maintenant ?… ils les 
créent eux-mêmes. D’où tous ces graffi ti que nous voyons sur 
les murs de la ville. Ces gosses forment leurs propres tribus, avec 
leurs rites initiatiques, leur moralité… Seulement, ils sont dan-
gereux, car leurs lois ne sont pas les nôtres. Ils n’ont pas été 
socialement initiés. »5 

Il y a quelques années, la police française fut reçue avec vio-
lence dans une banlieue parisienne. Lorsque les jeunes du quar-
tier furent interrogés par les journalistes, ils répondirent que la 
police s’y était mal prise, car eux étaient dans leur propre terri-
toire et que la police ne s’était pas présentée pour palabrer, pour 
obtenir un laissez-passer. Comme les policiers étaient entrés 
avec leurs sirènes sans prévenir, ils ont pris cela comme une 
intrusion dans leur territoire et ils se sont défendus. 

C’est la « démythologisation » effectuée par les sciences sociales 
qui a conduit l’Occident à la crise de civilisation, et à la série de 
désenchantements qu’il vit depuis deux siècles : désenchantement 
de l’Eglise, du progressisme bourgeois et enfi n, du collectivisme.

5 Campbell, op. cit. pp. 28-29.
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